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SYSTEUNTIOUE ET VARIATION

oeooRnpHtouE
3n admettait encore recemment Iexistence de

leux sous-espöces, reconnaissabtes surtout ä des

:rrtöres d'ecait[ure . Psammodromus hispantcus hrs-

oanicus Fitzinger, 1826 dans la majeure partie de la

penrnsute lberique el Psammodromus hrspanicus

:dwarsranus IDugös, 1829), dans L'est de [a penin-

sule lberique et dans [e sud de [a France. De re-

centes analyses molöcuLarres ICannarz t,et al.2006b)
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montrent que [a drstance genetique entre P h. his-

panicus et P h. edwarsranus est de ['ordre de l.a diffe-

renciation specifique. En effet, ces auteurs ont es-

time ä 9,6 mittions d'annees [a divergence entre un

P. h. htspanicus de Huetva et un P h. edwarsranus de

Grenade IEspagne), temps de divergence bien su-

perieur aux 3,6 miLl.ions d'annees estimes par ces

memes auteurs entre Les deux lignees iböriques de

Psammodromus algrrus. Tout recemment, Frrzr et

al. [2012), ä L'aide de donnöes moteculaires et mor-
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Le Psammodrome d'Edwards
P sa m m o d ro m u s th i s pa n i c u sl e dw a rs i a n us ( D u g ös, 1 829l'

IDENTIFICATION

-e Psammodrome d'Edwards est un trös petrt lözard, n'excödant pas 12-13 cm de [ongueur totate, pour

: cm de [ongueur museau-cLoaque. Le dos est de couleur gris-brun, marquö de six Lignes dorsolaterates

:Iarres, barröes transversa[ement par des taches noires pLus ou moins quadranguLaires. Chez Les mätes, et

:arfois [es femeLLes, queLques taches b[eues ornent [es fLancs, en arriöre de La patte anterieure. La gorge

:t [e ventre sont uniformement b[anc nacrö avec, parfots, des taches sombres sur les p[aques ventrates

:xternes. lL existe des specimens entiörement bruns, sans aucun desstn dorsal. Ce type de cotoration,

lit,, concotoTe,,, semb[e ä I'origine du nom,, Psammodrome cendre,,, parfois reLeve dans [a littörature.

-ecaitture se caracterise par son aspect räpeux, dü ä la prösence d'une forte caröne sur chacune des

:caiItes. Le coLLier est faibIement marque; les pLaques ventral.es sont imbriquees, et arrangees en six söries

cngitudinales de 24 ä 31 ecailles.
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photogiques, viennent de proposer formeltement
['etevation au rang specifique de P h edwarsianus

et [a reconnaissance de deux espöces au sein de P

h. hispanicus dont une nouvetle espöce : Psammo-

dromus occtdentalrs. Le groupe de P. hispanicus se

compose donc de trois espöces: Psammodromus

occidentalis Fitze, Gonza[es-Jimena, San-Jose, San

l'rlauro & Zardoya, 2012, qui occupe La moitie ouest

de [a pöninsute lberique, Psammodromus hispanr-

cus Fitzrnger, 1826 ä repartition retatrvement res-

treinte Icentre nord de ['Espagne], el Psammodro-

mus edwarsianus IDugös, 1829] qui est distribue

sur [e tiers orientalde ['Espagne et dans [e sud de

[a France. Cette posrtion taxinomique a ete adop-

tee dans [e tout nouveau guide des amphibiens et

repti[es de Catatogne, Pays VaLencien et Bateares

de Rrvraa et al. [2011]. Psammodromus edwarsranus

possöde un plus grand nombre d'ecaittes dorsates
que P hispantcus et P.occidentalis et une öcaitl'e

attongöe et horizontate est inseröe entre [a pLaque

subocu[arre et [a [övre, consequence probable de [a

forme de la tete qui est ptus haute que celle des

deux autres espöces. Chez P.hispanrcus et P.occr-

dentalis, cette ecaitte est absente, [a ptaque subo-

cutaire est donc [argement en contact avec [a lövre

superieure, et la töte parait moins haute et moins

anguteuse. En outre, [es stries qui ornent Les f [ancs

sont f requemment vert vif ators qu'ettes sont ge-

neraLement bLanchätres chez P. edwarsianus. La

constance des caractöres morphotogiques de

P. edwarsianus dans toute son aire de distribution

est, en ptus de sa grande divergence gönetrqL.=

un argument fort pour considerer ce taxon comn-.
une espöce ä part entiöre.

ecolootE ET BroLoGrE

Le Psammodrome d'Edwards affectionne [es fc.-
mations vögetates mediterraneennes arides poL.

[esqueLLes La couverture au soI est fatbLe et la strat=

arboree rare voire absente: garrigues, maqu :
[andes. GeneraLement, on [e rencontre dans [e.

terrains secs ä vegetation eparse, bren draines, ter-

reux, sablonneux ou caittouteux, et sur [es dunes Lr:

torates. Dans [e premrer cas, iIs'agit le ptus souver'

de garrigues degradöes ä Romarin, Thym, Chör.
kermös ou Burs, et, sur so[ siliceux, de [andes .
cistes, Thym, Brachypode rameux, Lavande stoe-

chade. Sur [e Iittorat, rL occupe Les formatior-.

dunaires ä Oyat, lmmortetle des dunes, Anthöm .

maritime oü iI peut etre abondant. En Provence
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Nombre d'observations par mois de Psammodrome d'Edn,ards
( 128 observations).
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Psommodromus (hisponicus) edworsionus, mäle. Lac du Salagou (Hörault)



Portrait de femelle de Psommodromus (hisponicus) edworsionus montrant l'6caille ins6röe entre la plaque suboculaire et

la lövre, typique de ce taxon. 4 km au sud-ouest de Ferriöres-les-Verreries (H6rault). ph. Geniez

dans les parties Les ptus öLevees de sa distribution,

r[ occupe les landes rocheuses ä Buis, Cheveux

d'ange et Gen6t de Lobet. C'est une espäce stric-
tement diurne, trös rapide, qui f uit ä grande vitesse

pour se refugier au pied d'une touffe ou dans un

trou d'insecte. De ce fait, iI n'est pas toujours facite

de ['observer. Bien qu'iI s'agisse d'un lezard stricte-
ment mediterraneen, son activite s'etend sur [a plu-

part des mois de ['annee et itn'est pas rare de ['ob-

server en plein hiver [janvier-fevrier] par de bettes

lournees, notamment sur les dunes [ittorates.

REPARTITION

[e Psammodrome d'Edwards appartient ä un

groupe de taxons endemiques ä [a region ib6-

ro-occitane. Ces lezards occupent ['essentieI de

La peninsute lberique [ä l.'exception des regions

non mediterraneennes situöes au nord et dans [a

chaine pyrenöenneJ et La region mediterraneenne

f rangaise, vers ['est jusqu'au massif de ['EstereI

dans [e Var. Dans [a zone concernöe, sa reparti-
tion geographique s'accorde strictement ä ['aire

cLimatique mediterraneenne. Ette se situe m6me

en retrait par rapport ä cette-ci. Comme [e montre

[a carte, [a ptupart des observations se pl.acent en

decä des premiers retiefs, ä une distance de [a cöte

n'excödant pas 50 km dans [a ptupart des cas. Les

donnees les ptus extrömes sont les suivantes Id'est

en ouest): rrläres de Vibrac, commune de Durfort

dans [e Gard, carte 2841-5 lnombreux observa-

teurs), Caunas, commune de Lunas, 2543-4 lJ.

NrcornsJ dans ['Herautt, Pal'a.1a au sud de Carcas-

sonne, 2346-3 [G. CnrrEoanrl dans ['Aude, commune

de Vinca, 2449-1 [M. Cnvenonv) pour [a vattee de [a

T6t dans les Pyrenees-Orienta[es. Contrairement

ä d'autres espöces de meme affinite biogeogra-

phique ISeps strie, Lezard ocei[e, Couteuvre ä

echetonsl, son extension dans [a vattde du Rhöne

est trös reduite, si ['on excepte l''observation reali-

see par Jordi MnonanrR [e 15 juin 1985 dans [e sud

de ['Ardöche [vattee de l.'lbie, commune de Vatton-

Pont-d'Arc, carte 2939-2), non confirmee par des

observations recentes et figur6e sur cartes par

un point d'interrogation. En effet, bien que situee

dans un habitat mediterraneen convenabte ä cette

espöce, cette donnee apparait totatement disjointe

des poputations connues dans [e Gard, 50 km ptus

au sud. En Camargue, [e Psammodrome d'Ed-

wards n'occupe que [a partie sud du delta, c'est-

ä-dire les dunes actives du littoraL et les cordons

dunaires fossites situes en retrait Imontittes, bois

des Riöges au sud du Vaccarösl. Ptus ä ['interieur
du detta, ['absence de biotopes pouvant Iui convenir

exptique qu'iL n'y soit pas present.

C'est une des rares espöces de reptites du Lan-

guedoc-Roussitton ä avoir ete observee sur desites:
L'iLot de Ptanasse et ['ite de LAute dans ['etang de

Bages-Sigean [Aude, carte 2546-6, M. CriEvLaN]. De

facon assez surprenante, aucune observation ne

['indique dans [e massif des A[böres ä ['exception

d'une vieitte mention ICap Cerböre] attribuee ä tort
ä ANcrr 11946) par Sarvaoon [1981b], bien que des

biotopes favorabtes ä ['espöce y soient representes.

Ptus encore que l.e Seps stri6, il evite les retiefs de
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I'arriöre-pays, son attitude record en Languedoc-

Roussitton se situe en effet ä seutement 374 m ä La

Garrigue, commune de La Caunette IHerautt, carte

2445-3, S. NrcorrEl. En Catatogne espagnote, Psam-

modromus edwarsianus est egatement une espöce de

basse attitude, ne depassant pas les 600 m ILronEr.rrr

et al. 1995, Rrvrnn et al.201'l ). Cette situation est tout ä

fait diff6rente de cette connue en Provence oü l'espäce

depasse Les 1 000 m d'attitude en ptusieurs endroits:

1 '130 m ä Lagarde-d'Apt dans l.e Vaucluse, 1 075 m ä

Saint-Priest dans [e Var Irespectivement G.Ortoso et

Ph.0nsrnr in 0uoso 1993).

VULNERABILITE

Le Psammodrome d'Edwards n'est pas ä propre-

ment parter une espöce rare dans [a region. Toute-

fois, [a speciatisation ecotogique de ce lezard [e rend

vutnerabte face aux changements qui affectent ses

habitats. Ceci vaut tout particutiörement pour les

habitats [ies aux cordons dunaires, qui ont beau-

coup regresse au cours des derniöres decennies.

La zone littorate du Languedoc-Roussitton a en ef -

fet subi de grands amenagements dans les annees

1960 et au-de[ä; amenagements qui ont reduit ou

fragmente [a continuite du cordon dunaire. 0r ces

poputations [ittora[es sont strictement indepen-

dantes des poputations situees dans ['interieur des

terres. Le recuI du trait de c6te et son urbanisation

ont fortement reduit les popu[ations [ittorates qui

sont pour [a ptupart, en situation precaire. C'est

[e cas de cettes situees entre La Grande-Motte

et Frontignan-Ptage et de ce[[es qui occupent [e

Lido de Söte, qui ont ete durement affectees par

les temp6tes de ces vingt derniöres annees et Les

travaux qui en ont resutte: construction de digues,

d'epis, remodetage du reseau routier. Des extinc-

tions de poputations ont ete documentees en Pro-

vence [Tomboto de Giens oü ['espöce subsiste en

nombre trös reduitJ et en Catatogne au point de

motiver des programmes de reintroduction dans [a

region de Barcetone.

Les poputations situees en garrigue sont moins

menacees mais ['abandon des pratiques agropasto-

raLes traditionnettes et [a reforestation qui y fait suite

sont des facteurs de decLin non negtigeabtes. Dans

ces secteurs, les incendies de forets constituent un

etement positif pour ['espöce qui est peu sensibte

au passage du feu.

Pso m m od ro m u s (h is po n i cu s) edwo rs i onus conco lore.
Canal de Marseille, 1,8 km au nord-ouest de Coudoux
(Bouches-du-Rhöne). A. Fizesan
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Le Psammodrome
d'Edwards
Psa m m o d ro m u s [h i s p a n i c u sl e dw a rs i a n u s

6l 0 donnöes, toutes locaLisdes

106 huitiömes dont 89 en Languedoc-Roussitlon

131 communes dont '123 en Languedoc-Roussilton

Altitudes: 0 ä 374 m, moyenne 42 m
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